
Z.ES SPECTIICLES MERCREDI 18 JANVIER 1 

REHABILI­
TATION 

DU 
TRADUCTEUR 

E s attendant le 
iurr;.s e 1 p 6 r 6 
d'une nouvelle 
pièce '13u'll rau 

rt.pHPr a Sylvia 
Montrort, Ma a r 1 ce 
Cl:wt>l " connu en 
I; :~.ll,., avec P at d 'a· 
mour. adapt6 en tran­
çals de Ujo Betti, un 
gr:>nd sucds - et 
[llêmr un succh - et 
plu• rarp• ; en dfet, 
le• f'lodtficatlnns ap· 
pnrt~n ,. la plke ont 
tf'll " ltlPnt plu à t'au. 
t••ur. qu'Il Il Mcldé 
de le< retraduire en 

ttalll'n pour·lu lncor. 
porf'r au """'" orlrl· 
nal. ,·oua dtu't Ob· 
Jrt• bl•n rarn : 11n 
t radu..,reur.. . traltre 
•ans u aitrln, e t un 
auteur plein de mo· 
deslle. 

* ANNIVERSAIRE 
OUBLIE 

P 
•~rsonne n'a prie 

arde, cet été, f l'anniversaire 
de la naluance 

tl' \lexandre Duma• 
tlh - Il naquit le U 
Julll•t, Il y a cent 
vln,t.clnq ans - et 
« J,a Dame at..: cam~. 
lias "• q ue l'on Joue 

CETTE 

SACRÉE 
JTÉRITÉ ..• 

artu~llement, ft '& p&$ 
fait p~nur d&\anta:e 
à re fah. 

Le• ft'mm~>• au. 
raient pourtant dû 
s'en aouvenlr, car te• 
pen•rea que Dum&5 
fit• & exprtm~PS sur 
t>IIPI tont •ubtllu et 
dfllcatea. 

Jl;n voit'! deux, par• 
ml tant d'autru 1 

• f-e• homme• ont 
qnelquefol• Il' droit 
de dire du mal des 
!l'mmes, Jamais d'unr 
femme »· 

F.t encore 1 c LI'~ 
femmes, ça ne volt 
pas aeulem•nt dusus, 
ça voit dedans "· 

E<t•ll trop tard 
pour fHer cet • ami 
des temmes » 1 

LE CRÉPUSCULE 
DES DIEUX 

' a l 'Opéra par André BOLL 

0 N peut toujoura se d!Ven- ' 
dre d 'aimer lVaçntr, et 
plus spéctalement le Wa­

gner de la c T~tralogie • a::ec 
tout •on attirail de dtvlnltb, tts 
géant$, $On dragon, sa cava~rte 

allée, $C3 chèvres ... On peut tou­
toura &e défendre contre cette 
empha.st, cette démesure, cette 
grandiloquence el aus.~t contre 
une ccrtazne c cuisine ,. du lcit­
motl.v (cette c machine à trucs •· 
disait Debus~> par/OI$ jort trri- · 
tante, maLs lorsque l'Opera nou..' 
offre, après qt!inu ans de rfltnce, 
Le Crépu!;CUle d <es d1eux com­
bien parmi les mélomanes J,.s t>/u.~ 
rétifs, combien d'entre eux peu­
vent smcèrement r"stSter au de/a­
lement ëte pages svmphonlqucs 

Disques du jour 

Les Frères Jacques 

tellt~ que Le Lever du jour. Le 
Voy11ge de Siegfried sur le Rhin, 
I..a Marche? f•mèbre. L'Embras"· 
ment du Walhalla? Il v a dans 
tout cela, en dépit des détrac­
teur& les plu;; t·irulent&, tant de 
mtUtqu~. tan! de véritabl~ mu­
sique, que torce leur est de 8UC· 
comber. On parlera sans doutt 
d'une sortt d'a.scendant, de phil­
tre nOCif. de .•ortilege sonore ... Et 
alors? N'est-ct pas la autant de 
r·ertu$ spécf/iquu d• l'art mu~i­
ca! et le génie de W"agn rr- fù'­
il germanique jusqu'à l'outrecui­
dance - nt reste-t-Il pas finale-
ment génie ? · 

Il faut reconnattre que l'Opéra 
a fa(t Tnagnt,tquement les cho,es 
'" n,..mrant au Crépuscule Ulte 
interprétation vocale 1en langue 
allemande) absolumen • hors de 
pair. Il faut dtre que Kisten 
F.aqstad., Iseult Inoubliable, tut 
une Brunthtlde sensationnelle : 
la volx de c-tte femme e1t quel­
q~ rJIUHf! d'abso'ument prodi­
gtcu:r, tant par son amp'eur que 
par sa qualitfl. Et quelle robrtS· 
tesse 1 

American Club 

THEATRE 
OF PARIS 
au Théâtre de l'Humour 

par Jacques LEMARCHANO 

L E •ed 'lnd ~pectAclt de L\me­
r icnu Club Theatre,- qu Il· 
nhuc nt Annl' Gerl~tte ttt 

Geor;:;\'S Voskovec. - est p ré ­
semé au ThéO.tre de l'H umrrur. 
comme l 'était le p r emier. Et li 
n'est en aucun potnl déc~>v&nt . 

Il !il' compo;,p !fe quatre p ii'C"S 
en un nctA, qut ~nm dl' f en­
nessee Williams (This propl'rty 
ts cucuhnnned). ùe \\"1lllam Sa­
rovan ( Hello. - out there 1). 
ct ' ! rwm Sh&w ( The Shy and 
lonelyl et d ' Eugène Labiche 
( Les :J, srrus de M. Mnntaudon). 

DES DEUX COTES DE LA CAMERA 

G r. f.'T 1 G.ARBO sorti ra de n retraite <'În~m:ttographique po~1r 
' 1 ~urn e.r u~6 nou' elle Hr•ion rle Lfl Duch~ •' e ~tJ Ln'flgta••, 
flont le~ prises d e ' ucs co mmenceront proehamement en 

Il est bltn agrêable de a~rouvrlr 
dam le tnut·vtnant des varltU>s 
une a~rle de dhquu d'un humour 
sans tulgarlt~. tmouunts sans ba-se 
nntlmentallt~ ct dont la mu•lqut-. 
alerte ou touchant ... re~tt' d'IIH(llra­
tlon populaire en è\11 a nt toute ba­
na Ut~. 

Ma~ Lorenz. f'n Siegfried. lui 
donnait la rf.pfiiJUP. Vocale mc" t 
Ja ttqll~. son stv'c re•te admirab' e. 
Ludw;g Wel>cr IHagen), Paul 
Schœf/er (Gunthel'). Doris Doree 
<Gutrunel, Elsa Calvetl llVal­
traute) et leur~ camarade& com­
p'~ 'alent une dr~tribution t.n tous 
point! homogëne. En outre, tous 
ce, chanteurs savent jouer. Ils se 
déplacent peu et lentement; leur! 
gestes sont larg~s et 1obre.t , ce 
qui leur con{ëre u~ grande no­
b'e•se d'at' rt ude; s ule "extrëme 
mobilité des t:lsages retir-te at.'ec 
intcn1IU les srntimcn • . passion­
n és qui les dr r orcni:' r;orcheslre 
él all dirig~ par Georqcs Stibr:s­
tlan .qui s'al! rme déjmrtzre,ment 
ccmtm" tll'l elit./ u:agnrr i,.n d e 
grar.de cla.•u. A la téte de ce 
corp' cl'élife QUP. sont z,.$ instru­
m~nti~tes de l 'Opéra, lL a. $an s 
ombre de d,lfaUlance, cond··tl 
m 1ec Jougu• et puzs~ance Mns 
pour au'ant cout·rtr l es voi:r, ce t te 
écrasante partition. 

Ln complète iutntelllgence où 
jP Hll~ Ill' ta Janj:(lle des auteurs 
.lmenracu,, - tr/ls dif férf'nte. 
vralnlt'nl, tle Cl' Ile dt Shl\kl'!l· 
peare. - ml' fan un devoir de 
ne pas P"rter rie jl!gemcnt 5t1r 
la qualité litt6ratre du trota 
œunes americaines que j'al 
vues PC soir-là . Pour ce qui ut 
du Labll'hr, jP If' ~arantia bon. 
Pt, - ce IJII'Il y a cie plus amu­
sant, - lr~s conforme aux t ri\· 
dt lion~ . 

Et. en ct IJUI concerne la mi!IP 
en sr i>nf' , les ctécor:., le jtu dl! 
la plupart l!Ps artl'urs. Je les 
reconnais lntf>rP~sants, liltll­
chants Pt surrl~amment pre­
nants pour ratrP oublier h 
1'1gu are audneur que ja suis 
qu'I l n 'entend pa.c: un mot de ct> 
qui se ùlt sur la srène. 

MONSIEUR 
Frnnrtl ct en An,::lctcrn•. 
• Lll teehnieolor Lt< Traltrt: d11 

F11r JI ,..1, que nous ~~;llo~s l'OIT. A 
Pari~ et dont !Pa r.Ttnetpaux m­
terp rèle5 :.ont Joel }.lac Crea, 
B rw.n Donlevr, Sonny 'fu ft a et 
Burlmrll HritÙ•n1 est tiré dt,t. ro_-
11\Hn ri 'O~Ven "'tst.-r, Th e ~ rrg:-

:nn, q ui l'SI , nepois pri-a dP- qua· 
·~nte an~ un des c l'>l.'st s('lle r~ • 
~·n ·nca111~ e t dont le tirajle d é· 
pa •se ('tto• ore ~elui d' .d"tant en 
~ "' l'orl e 1~ t·cnt. 

• l'L'té à H ollprood depuis 
trente nns . le metteur en s~l-n,. 
,iolrn l\1 . !'t ahl l"Ïf'nt d •-, mourir 
,J'une cr ise ~ardin()ue. 

• ~URCEL M.A RTIN a donné 
•:tmerli soir, au c B<'sphorc », le 
rlf'rlll~r tour de maml'elle d'un 

rourt métug11, Un chien ~t 10 
ciame

1 
la rlatne étant rue et eom· 

mcntte par le chien. 
• Troi3 acteul"ll amloril'aina se 

disputent le rôle de Cyrano dtt 
Bergeroo qui doit faire l'objet 
cl 'un film à Hollywood : Ronald 
f'olman, Kirk Douglu et Gene 
Kellf. 

• Un concordat a été signé en­
tre 1 'Argentine et le Mexique, 
qui ~rhangeront désormais leurs 
tilms parlant espagnol . 

• BOB HOPE a étll Msigné 
par Ica prorlurtl'urs de films amfl­
rit'ains conunt'> l'acteur r(,nJi•ant 
lt'• , plus grnsscs re~ct!P• aux 
tT.~.A. Ce titre appartenait A 
Bing Crosby dep uis cinq ans. 

POUR UNE RE NAISSANCE DU THEATRE LYRIQUE 

Réponse D. E. lnghelbrecht • • 

Pa3 de désaf fec tion du public mais 
u n 2 crise de l 'enseignement du chant 

Les c Compagnons de la Chan­
aon • avalen' d~jt pronYé que le 
talent, lt 10dt el le llyle ne aont 
ras à priori dee obstacles t. une 
rtussltt' rommerclale dana un genre 
oü l'originalité el la finesse 5ont 
rarissimes. 

Qn est heureux dt présenter au­
Jourd'h ui les premltres clru des 
• Frtrea latques • dont le~ debuts 
avalen t tt~ très remarqués dans •• 
• Parade • et • Orlon le Tueur • 
pr6s.,n th par la Compagnie Grenier· 
Hussenot . Le côtl! trè> &pectacuta:re 
du numéro des l'rtru Jacques dt· 
tournait, i. la sd n,., l"attcntinn du 
•oln apporte à <a J>r•>'Pntahon mu­
'lcale. Le disque rt~: abUt t·tqulllbre 
d, a\'ec la vcr\e des quatre rh~n­
teurs, on p~ut aJ>J>r<-rlcr b qualite 
des adaptations et d es accompacne­
menlS orlclna ux du pianJ.oto compo­
siteur P. Philipp~. 

• La Rolte a :\lusfque • publie la 
f'élèbre c Entrecôte, Ro<e B.anrhe, 
Mon ami m'a. donné et Son Nom­
bril • dont l'Irrésistible fantaisie 
~,·oqoe le Fourest de la • Né1reue 
blonde •· 

De l'album de neuf chan•ons en 
quatre disques de Préver t-Kosma 
édité par • Polydor • &e détache 
• Barbara • d'un lyrisme blt'n reprè· 
&entatlf du affinltts qui permettent 
.\ un po~t" et à. un musicien d'expr1-
mer, avec le même cœur et la me­
me lme, lts mlstres, les rtl'oltes et 
les espolre des humbles. 

Deuxième Quat uor 
(Rossini) 

Lrs chœur$ éga'ement .furent 
remarquabùs, notamment a l'acte 
Il oti, grdc" aux indications pré­
cltntsts de M. Tietjen, metteur Pn 
3Cilne wagn•rien, tl& évo!u.èrcnt 
avec un $fJI/,e auquel l'Opéra ne 
nou& a,;:zit guP.re habitué. Bref, 
da.ns ~on ensemb1e, une magni/1· 
que repré$entatlon . 

Lois1r. D'où naft la r l!ver le, 
- Pl j'cmn~rma l~ tl'l ou tel au­
diteur fra nça is écoutant " '-"~ 
Just~><: " • <le Camu«, nu " H èloi -<e 
"~ Abclnnl "• df' \ alllnntl, nu IP:> 
p 1~ces <te :\!ich~>l de Cihelr1ero­
cle, - e t re~sent:'Utl t'XIlCtPm~>nt 
r P que mon 1 ~norn nce mf' Cn\­
" alt r e <<rnt r à Cf' !<pPC\11('11' 
am~rltain. Ce qui Il fan naltrP 
• n mol hf'nucunp d'lndnl~Pnrr 
rt <Ir cnmpréht>n~lon à l'~gnnl 
tlP rt><~ jtl~l'men ts ~ans lndni­
:1:<'1H'P, dl' 1 ('~ I II COOlprl!hPIIC:IOilS 
!1 />clri ii•'S, a u xquel• ~e rnlllent 
•ans m•trnwre •IP.• spec tateurs 
qu i, ht••n rtne parlant Cr an(·atl'i, 
H'ente ntl e nt pas la langue dP 
Cnmu•. nt cellf' rtf' \'nillanfl. nt 
r~>lle rtf' :'\hchel cle Ghelderndt>. 
\11is Us ne savf'nt pas qu'li~ 
ne l'entendent p~ts. Et ce doit 
(otrt> pour t>ux un vra.l supplice. 
- alnr~ que c'e~t nn ~1 gr11nô 
r"P"i qu 'n\'nupr que l'on "" 
comore nd pas ce que l'on en­
tend. 

,,; EJ: ~:!f' lfi /JE !Z 
• 

D U trait dlllleat qui oo.JVe· 
naft au 1 1nre, .lean Boul. 
let a deulne cl-cont re 

Monsieur loe Young, f ils na tu­
rel de klng-Kona, actuelleme nt 
dt puaage à Paris. C'll ta lt la 
moindre des choses puisq u'Il est 
manifeste que le film a é tel fait 
s peoiatement pou r lui su r sa 
d emande personne lle e t Il fau t 
saluer au pauaae la 1raoleuseté 
de ta m a ison américaine qui n 'a 
pu héalté à aacrlf ler cs aussi 
aroa o apltaux pour le p laisir 
d ' un seul amateur, apéol a llste 
du mons trea en pe lf loule et 
hlttorloaraphe attitré d es Fra n· 
kens te ln , gorll lu et autre• Dra· 
cula de l'éora n . 

D. E. JNGRELDRECRT f'lt nt 
~n 1880. 11 a érrlt pour le tMlt re 
d~ux operettes : • JA. nuit v~nl­
ticnne • ct • Vlrau sur l'alle • · 
Chef d'orchestre de I'Optra. Au­
te\ir de dltr~renta ou~rages at:r la 
tn\l \que : c Comment on ne dnlt 
pa~ lnterprétn Carmen, Faust, 
l'dit':~.' • · « Diabolu~ ln mu~lca •, 
" l\lOIIV!'ment contrai re •, • Le chef 
a •ore b ~s tre et eon fq ulpe •· 

::. et 3. Cependant, eerlains a/fi 
ctont~do, dea places populaires llvo 
quent parfois avec regret un pass(• 
oi) lo bel canto était mieux ecrl'l, 
simplement paree que eee desser 
,·ant• étaieut moins pres•f.s à par 
l'en!r. Jadis, en effet, les j eunes 
•·hanteurs q u i ftnrta ient <lu Con•<' r 
v~toire ll\'Pr. un preutier pTlx, 
allaient d'abord c faire leur r t• 
pcrtoirc ll en provin~e. pu is étaient 
c n!ulte ad1111~ à Mhutl' r à c La 
\1 unnaie • do Bruxcllr.~. ct plu< 
tard •eulen:ent il. 1 'Opfora ou ;, 
1 'Opéra·l'omiqur. Aujour!l'ltui, un 
premier pri% leur do11ne droit im 
médiatement à cette r.om~cratiQn 
parisienne, et c'est là une err~ur 
11u •~i préjurli~ialrle au thNt!re 

Rossini ecrl~lt cette œuvrttte 
charmante alors qu'adnlescent de 
quinze ans Il élalt re:e\e du Pere 
;\t:~.ttel, proft'~seur de contrepoint au 
lycée de musique de Bologne. L'~n­
~cignemrnt du maitre était M'Oias­
tlque et routlnkr, an<<) le jrune 
Gloacrblno s'"n éudalt·ll •olontler. 
cn reconstituant, d'aprt• deux par­
til's priSl·~ n u hasard. dr, quatuors 
de Haydn et de :\lotarl. Il n·e, t Clone 
pas surpr.·n.tnt que leur in!hll'ncc 
~oit sen>lbll' dan.l un PSSal qui lru r 
doit be:aut·nup !'iéonmnlns Il' t r mpf'. 
ram~nt lt:lll3nh~lmc du futur au­
t~ur du • Barbier • , son ln~I>UI<a· 
ble veine melodique, .sa trrvt pl'tJJ. 
tante dtjà s'y rh~lent. L'homrnf' Ile 
théâtre n~. qui, en quinze ans, rom­
pnsera quaraJlte opéras n'est pas 
loin. 

Le '' président'' est un roi 

Cette tradition c ln6m a tog r a­
phlque eat vie ille comme le 
olntlma et remonte à • L a Con­
qutte du P61e 1, de Mé liès, et 
à "n • Géant du P 61e 1 , p re· 
m ler en date et de loin le m eil· 
leur. Depula, nombreux so nt 
ceux - dont lean Mara la - qui 
" aont mla d a ns la peau d e 
l 'ours. La reu u lte la p lus spec­
taculaire du aenre fu t, en 1933, 
• Klna. Kena 1 , conçu pa r Me· 
rlan o. Cooper, d ' apres un scé· 
narlo d ' Edaar Wallace. Selon 
Boullet, li a 'aaiualt • d u s y m. 
bole de la aexuallté paterne lle 
vaincue par le fila et la fe m me 
réunie, e t Merlan Coope r a ttel· 
analt au p lu s Important de tous 
ltl mythes, oelul d ' Œdipe t u a nt 
ton pire pour é pou ser aa pro· 
p re mire • · P sychanalyse m ise 
à pa rt , • Kln~· Kong 1 reste u ne 
fort Intellige n te e t p arfois 
éblouissa nte exploit ation du 
m erveilleux c inématographique. 
Les e sprits fo rts po uvaient plai­
santer, peu Importait ... , fe go. 
rille p assa tl la posteri ti. 

1. S 11! existait une r~elle M· 
, affed ion du public pour le théâ· 
1 e ly rir1ue, les d<'U'C scènes aub..-cn­
lioonPC8 de la capitale ne verraient 
oas )cu ra salles pleines chaque son, 
<ln pre~<JUC'. Carm~n. Fau.,t, Jlano11, 
Tre1·tllcr ct même Pellta& attirent 
toujours autant le publie pariaien, 
et les pro l"indanl' comme le~ #Iran­
gers Jte manquernnt jameia leur -ri­
si te rituelle du l'niais-Garnier ou 
de la Salle Favart, quoiqtt'on y 
1oue, et de quelque fac;on. En ou­
tre 1eR soir~a de ballets ont ame· 
né aux rlt>ux thMtrcs tout uo pu­
IJlie portkulicr. 

A L'HOTEL DROUOT 
C.\LENDRif.R DU lS JANVIER 19SO 

\'ENTE: 
ualle 7. - Beaux biJoux. Au;ent,.rle. 

T&pb d 'Orient. M• !lfaurlce RIIEl !\18 

1111e qu'aux .Jeunes chanteurs. 
hommes ne a '~lèvent pas toujour• 
en accédant aux emploie éhll'és, il~ 
rahai~~ent parfoi11 ceux ri à leur 
taille. Mais nf\ touche ici A la 
<le l'en~eignement du chant en 
Fra nee ... 

Relath·ement au réptJrloire pro· 
prement dit, peut-on ernindre Hai 
ment qu'il devienne pl6thoriquo 9 
• Jamais, i notre époque, les eomro· 
t~iteurs n 'eur()nt l 'occaeion de flli· 
ro leur preuve, et avec plus • de 
chance que Bizet ou que Debus~y. 
en leur temps. Qu'on 
lvr ique rle ~in ie appara '••c

1 
et son 

o·une s 'impo~l'ra au~•i b1en que 
Cnrmr.n et que PeiUa.~. puis (1~ · 
m<'urera pour la post~rité que la 
r(.clame nu la mode n'a ja,.mais pu 
influencer. 

Aprb • Guillaume Tell • no .. lm 
vina trentt•-neul ans ayant compl~· 
tt>ment ~noncé à la musique. Aftc 
Je recul Il jugeait, non sans ptrll­
nence, ~a prod\tCIIon de Jtunu~t 
• J'nala de ta facilité et beaucoup 
d'Instinct •· il a' oualt également 
préfért>r la logique du cœur • cl'lle 
de l'esprit. 

Julien nru n, fHHfl - Benn l>ru­
hart, clarinette - Lucien Thtv•t. 
cor - Maurl~e o\llarll, basson, don­
nent dl' re dèvertlntment sans pre­
t~ntlon un" lnterpr+tallon spirltUf'llc 
qui, une fnls dl' plus. conflrm~ l'~:r· 
cellcnlc! r~putatlon ctn lnstrumen· 
t lstes A vent français. 

L. COURRET. 
Amphion Album AS. 

P Où""R la plu, granrle .ioie des 
nmnteur~ de sl\·iug, eix face11 

Ile I.e•t··r c préz , r OU11~, 
~iennent •if' eor tl r r éce mme11t. Le 
• <•111, < Dt>.~lt'r 1>' bop bO()f} ' ll .. t 
4. Til t' ~ f ool l li th in!J.' • · B.l:3. l!i4; 
c .Tumpin.Q rrilh ~•lm[rhOII1f ~id ll t't 
c ( unfrs.•in ll, B.S. lGn, et c BOtl!i 
111111 Sou! ll et c lnd ana •, D.S. 
161. 

Le~ qualit~s qui, dès h•s premiè· 
re11 me~ure~ ~e manifestent chez 
Lester Young, sont la liberté d" 
•e~ inventions, son ealme un peu 
m~lan~olique, 'on éUganr$ 8i agr.Sa. 
bleutl'nt non~halante, ~~~ ~onorité 
dtlii'e quoiqu'un peu l'oilre <je ris· 
quPrRis mêu1e les !fUOlifieahfs tle 
iaitl'use et de lunaae) et surtout 
ce tl e détente, ce jeu < relax • 
absolument in~omparahle. Si Lester 
n'est pas un musicien que l'on 
appr~e1e plt>inement à 1:~ première 
an!l ltinn (il a hien fallu que 
j •t coute plus rl'nnl' diza ine Je foia 
~on c TheM fonl,.h fltt nl/~ ll pour 
en A!'ntir toute la hNmt~) plus 
qu'nue un autre saxo-H•uor ACJn .icu. 
une fois ~couté a,·ec atwntion, il 
reste présent à 1 'esprit et au cœur 
de l'amateur a,·erti. 

Malheureusement, le c prfai 
dent , est cuneueetnent in{g al. 
Ainsi, quelqurs me•ure~ de c Con­
fe,• 1 n » me 'emt>lent justifier les 
anciennes a ppréhcnaions de nos 
er itiqut?s chevronués qui lui reprn· 
~haieut une sonorité un peu t>,l 
!ante . .A côté da variation• trl-• 
subtile,, Lester ïounl( noua d isptn 
•c des c retomb~a , dana 1 'e:str~ 
me gr ave de son instrument d'un 
effeL as~('ll pénihle. :Mais ~e ne 
sont lh (jUe de léghea réaerr~s à 
eôté de la hE'auté pre~ue parfllilt> 
d ·uoe face tomme < Thnt {oolvrh 
thing• ll , qu 'aprh dt mOrta rUle 
xi ons je n 'h~1te pu à placer Au 
rôté de c Body anil Sofll , , de 
Hawkin~. par ex~mple. Quut à 
1 'interprétation du ~ blue! • que 
Lester nou11 propv'e ~ous le titre 
de c Jump:ng tdth 1ympho!'!y 
,, id ,, ello ne le cèdo que de t rh 
peu à lo. fMc pr~cM!'mment r it#P. 
LeR phra•P1 mu!irale~. de m~n.p 
1jue p our c Boa . 1'"d Sovl :11, ~ont 
t 'un ~ranrl ra!ftnen•ent, et Lc8'~r 
les en~heine, l('s enute, 1 'une llpr/>-
1 'autre, tout à. fnit Mcontrn~tf' 
(J'est un raYi••~'m~nt: le c prh ll 
est tout • implement ~randios ... 

.André FR.AXCJS. 

Le apeotacle pour enfanta. qui 
anlt ~leu le Jeudi aprée-mldl, au 
Tbéltre Edouard-VU, est désor ­
mais interrompu, I.ES P.BOGBJIMMES 

C E aolr, l 21 heur~•. i. la Salle 
Gn·eau, la planl.ite 'LOla Gra­
netman donn•ra un rfrlu.l 
!lchumann, Brahms, Cbopln, 

Debuuy, R:lv~l et Strulnsky. 

• 
Le Studio dN Cb~mpa·Ziva,P-! 

lnausure aujourd'hui &a nouulle 
tormute : ma.tln6e • 18 h. 30 et 
80ir6e ~' 22 heurl'll, avec UDf' re· 
prtae de « La nuit dea hommta •· 
de Jtan-Bernard Luc, lnt->rpr6t.l'e 
par JacQUe5 Dumeenll et Michel 
Vlt.o.d , 

• 
La r~p6tltlon 1fnfraJ" de • 01-

-.er,enrc •· • L'exception et la 
r~J:lt • et • v rudlen du tom­
bran •· qui Hait annondt, au 
Theatre de roche, pour tf' soir, à 
21 1\tttr<'\, f'St rtp!lrt#f' :o.u samedi 
2l jan,·lcr, à 17 h, 30. 

J 
EA:'Ii HERVE et lean Uubrrty 
orranbent au Th#âtrr Sarah­
llrrnhardt, lt jPttdl en mau­
n#f', un rycll' dt' trag~df~ a n. 

tique, qui déhut,.ra le 26 Jn n \l~r 
anr « CF.dlp•-Rol •· de Sol!hn<'le. 
d•n• t .. tute françalt dt J. La­
noix Pt nrc la m1lalque df L.-1. 
!llt'mbrt. 

• 
c f'tl lss Mabtl • a doublé le cap 

de la centl~me r~pré~f'n ta tlon . 
Par déférence pour SberriCf, Mme 
Mary 2\lor,an, dl rt'ctrlce du Thtâ­
tre !!alnt-Georce•, d'accord aT~c 
lea adaptateu ra ( !'Il. Cland~·André 
Pu1et et f'tlm" Jt#lène-Frtdfrique 
Lara), J ean Mercure, Je mttteur 
en acent', 1\lm~ Ludmilla Pltoert 
t t 1t1 camaradt'\, a dk ldf de d­
lébrtr ee succh lorsque l 'a uteur 
ura l Parts, vers la fln du moft. 

Qp6ra : 20.30, Balleta. 
Qp6ra-Com.: 20.45, Latm~. 
com.• P'ran~. (Rich.) : to.ao. OtheUo. 

- (Lux.) : 20.45, L'Homme de 
cendres. 

Patata de Cha illot : Zl, K. Dunham. 

• 
Ambl1u: Reltche p. rep. 
Amban ad•ure : 21, La Soif. 
Antoine: 21, Le Petit Café. 
At~lter: 21, Le Bal dea voleurs. 
Ath~nl·~: 21, Knorlt. 
Bour .• rart.l.,n•: 21. Nina. 
t:apuclnes: R~IAche. 
Ch, d• Roch.: 21. L' autre soleil . 
Co m.-\\ u.: Rel~ t'he p. rcp. 
C, des Cb.-Eiy,,: 21 La D. de p. v. 
Daunou: 21, LA Ca:ette des Rois. 
En!. mod.: Mat. jeudi, d imanche. 
Ed.-VJI: 21, Un tram. nom. n~alr. 
Gymnase: 21, Une Femmt' libre. 
G .. Montr.: t t, La son. des spectres. 
Gramon : 21. Le Chien de Pique. 
G .• Gulgnol: 21, P . d'or. p, Miss B. 
llebertnt: 21, Les Justes. 
lluchette: 21, La quad. du cercle. 
Humnur: 21. Th. Amérlcam. 

1 

La Jl rttYtrt': 21 n ranqutgnoL 
Macttl~te •: 21, Ch~rt. 
Ma rl r n•: Rellcllt'. 
Mathurlna: 21, H~l01se et AMlard. 

lllfchel: 21, Les Haut·Parleura. 
llllchodlère : 21, L'Homme de joie. 
Monceau : 21, D. coq• vlv. en paix. 
Montparnasse : 21, Neiges. 
Soctambulu : 21. Dest1n à vendrt'. 
Nou,~auth : 21, La Pet.te Huit~. 
Œuvre: 21, Un Homme de Dieu. 
r .•Royal: 21, L. surp. d . nuit de n. 
Th. d u P . ll1nnde: Jeudi : Les Mt· 

saventurea de Bengal.ne. 
P.· St-lllartln: 21. Les H~r. Bouch 
r•ollnti're : 21, Le• Malt. nageure. 
Renaissance : 21, Lll lom. 
1'.-DPrnh.: J.a Dame a ux Camélia~ 
flt d u Ch.•Eiys. : 22, Nuit des hom. 
St-Geor1u: 21. Misa Mabel. 
Th. des Ch.-Eiys.: Retache. 
Th. 1\fouttetard: 21. Le PeUt Prince. 
Th. de Parlu Rellche p. rep. 
Th. de Poch•: 21, gen. de Pochades. 
Verlaine: 21, Les A. d'Argos. D. 15 . 
v .. Colomblf't : 21, Faste~ d'enter. 
Varléth : 21, Tu m'as sauvé la vie . 

OPER ETTES 

Boblno: 20.4~. Les P. Nickelés. 
('. llt ontp.: 20.45, Le mir. au alouet. 
c· hatelet: R' lAche. 
F.mplre: 20 30. La Belle de Cad.x. 
J:urop~~n: 20.30, Bara t n 
c.a,te·Lyr.: 20.30, Sy mph. portug. 
:\togador : 20 30, v otct tes lmpér. 

MUS IC-H ALLS 

A.B.C. : 15, 20.45, H. Salvador. 
Alhambra: Alhambra ~ ris. Canton 

Troupe. 
Aanès Capri . 21, Ztg-Zag 49. 
Dnur. du Nord: Re!Achc. 
('as. tle ran~ : ~0.30, Exel tlnl'! Parts. 
(\ dP la ('hll!"l50D! 21, Lt'S Guéri•. 
F.toll~: Rellche. 
t.-Btrg.: 20. 1 ~. Féerl~< 

1 
P'ot:es Ma 1 1 

IUO. 
1\(ayol: Reltche 

Tabarln: 22. Refle tt. 

CHANSONNIERS 

Auz D.·Anu : 21, Fln de Dcml·sl~cle 
Dorin. 

Au Dix Heur~a: 22. L. Pax Brotbera. 
Th. du Quart, Lat.::u, 11~10 .. Thalle. 
Cavu u de la R~p. : 21, Ren~-Paul, 

Grello. Chauds lee marrant~. 
At•ll Tr. Baud. : 21.311. Un dcandal 

Show (P. Dac). 
Au Coucou : 21, Wa tt .. B6alte Rome.J 

Car th. 
LUne-ROUAit! 21, 50 Ht .. , 
La Toma te: 2U9, (TRl' 42·02), 

CIRQUES 

c. d' Ill-..: 21, Miss Tra nkony't . 
Mëdrano: 21, Let Aus. Air Acet. 

CINEMAS 

At;tiC'UIIf'Url : Le 3' homme (V.O.). 
Alhambra: La ft \' ère d'argent. 
Artl~tlr: Ce bon vieux Sam (v.o.). 
Aubert rnlace: L'Hom. de la T. EJf. 
A~enue: Sa'\ ct rrn tet e !ou l~ e. 
Apollo : Les fr~ri!S Bouqu'nq uant. 
As,tnr: J eanne d 'Arc. 
B1arrlt1 : Rendez·,ou.a de )U11let. 
Ball~r : Le Rot , 
Bonap. : La Fille du puisatier. 
aroa!1w.:v : !>~~•port to Plmllco. 
Calltornla: L' esc. des a lgies (\".!.). 
Cameo: tietzapoppln (v.o.). 
Ctn. raum.: Branqul«nol. 
Clné·t:tolle : Le ,. nomme C• o.). 
Cln.-Opl-ra: Citizen Kane tv.o.). 
Cln~vor;t Occupe.tol d'Amélie. 
Clnfmond•: Rom!' expre,,, 
Cine": \'Ive la llbert~. 
c. d•~ Ved.: Ou •ang s. la n. tvo) 
Coli•l-r: L'Hom. dt' la T. F.Ufel. 
('nmrrtlla: L'l Rh·,~rf' d'arJ!I~nt. 
Da nuht>: La Mélodie du bonheur 

A m on av is, on a e u tor t de 
recommencer et je dou te q ue 
• Monsieur 4oe • e ffraye o u tas­
" rire, enfa nts ou g randes pe r­
sonnes. le ao upçonne m ême 
Bou llet de nous c acher aa de­
ception pour ne pas avo ir l'ai r 
de 11 dédire. E levé a u b t.-eron, 
.loe est d e ven u u n sain t be r · 
nard : Il eau ve d e u x enfants 
d ' un Incendie, a ttend ri t poli· 
o lere et trlounaux, reçoit la m é-, 
dalll t dea bons serviteurs d e 
la patrie et aera a utor isé à re· 
1as ner - pa p iers e n r egle -
aa Junale natale. c Le myt he, 
avoue notre destinate ur , a p e r­
du de sa v igueur, le fils vain • 
queur sauvera fe goril le blessé 
et dont l'amou r-propre SUPI!Or· 
tera s a o re . ence auprès de Il 
Belle, c'esf le vieux thème du 
p ere diminue. nccept:tnt le• 
s o ins de so n o noien r ival pourl 
v ivre encor e. 1 

Un certain Schoedsack a r éa­
lise le film et on se d emande 
ce q ue les noms de Cooper ct 1 

Sl. F. l\fon tm.: Ptt' ne le saur (VOl 
st.•P& rmrntftr : Lf' Sermen t 
St.- Rl\oll: Les T gr~· vo:anta. 
!'II·Parna••t La IUITI. bl~ue (V.O.). 
Triomphe: Don Juan. 
Vn ullnu : Le trolsléme bomme. 
Vhltnne : Le Rot. 
Voz Pllalle: Oceupe.tol d' Amtlle. 

LB DANL"BE. - Du JI a u 2C Jan vier 
liJNG CROSBl' 

n IOBN CAULFIELD 

&l'tC 

JOSEPHINl BAKER 
le chet-d·œuHe de 

MICHEL GYARMATHY 
Tou~ lea aolra : 20 b . 1$ 

Ma~. Dlm. Lundi : 14 h . 30 

aux FOLIES-BERGE RE 
et DANDY 

Production PAUL DERVAL 

d e .John Ford (1) font eur 
gener iq ue. E n effet, Il n 'y 
pas un mètre da pellioufe 
te t ruquage le plus 
n 'appara iue oomme le nez 
milleu d u visage, Il n'y a 
un Ins t a n t e u, malgré 
bonne volonté, notre goüt 
merveilleux et notre amour 
Belles et des Bêtes, nous p 
slons oro! re à la ré alite 
Monsieur .Joe qui ne cesse 
mals d'êtr e un mannequin 
peluche, mal anime par 
croit. Or , à parti r du 
où nous ne • croyons a 
tout s'effondre e t l' entrep 
n•e,t plus qu'une triste p l 
rie. On rit parfois, mals a u 
cond degré : on rit de sa 
pre deception, on rit de ao,. 
même, assis dans u n fauteu 1 
devant un ecran vide. 

On s'étonnera peut-être 
cette sevérité. Elle me p 
justifiée : 1• par ce que l 'on au. 
ra it dù réfléch ir à deux for1 
1want de donner à • Klnc. 
Ko ng a un fils Indigne; 2• patct 
q u ' u n bon • King-Kong 1 tous 
les dix ana ut auul utile a 
ci nema q u ' un bon Clair tous ru 
cinq ans ou u n bon Sturgu 
to u s les aix m ols. 

tl . D ONIOL·VALCROZE. 

Le Vatican proteste 
contre l'annulation 
du mariage 
de Rossellini 

ROME, 17 an •!tor. - L'organe ! 
l' \c on Cat ot que lta enne • 
Qu?t cl nno •. déclare au)ourd 
que ·a reconn' Sfa nce par la C 
d'appel de Tunn d e l'annula• 1 
du .nnr& age de Roberto Rosse 
prononcée par un tribunal a 
chien, constitua t une nou'e le 
lat on des accnrds de l.a tr an. 

L'act.clc 34 d e ces acco rct • r 
elus eni: c l'Italie ct le Va• 
~p(•cifle, en e ttet, que l'anou' at 
d'un marlaJ;e est de la compét 
exclusive <l es t n bunnux ecclés 
tique.~. 

Par a illeurs, le Jugement a 
ch.en lui mtme sout~ve des d ' • 
cuités A IVcnn'! : le ministère do 
la Just ce a demandé commun 
1 on du dosSJer a u t rlbuna d 
senJ'adl qui a ccord!' le divorce 
n'est pa! lmposs ble que ee ju 
men t. qui dolt permettre le mar 
ge du metteur en sc~ne ltn 
avec la célèbre actrice sufod 
ln n d Bergman, soli t lnalcm 
c:a;sé. 

La ~·lo' • du 
a tou•e • 1 Quotld ano • s'a~g 
d 'une lrri'gu a1 té en ce sens o 
le marlage de Roberto Rn .. e 
nva t ete contracle " c v•ltt \ 
ch a. qu c: t du ressort de la c 
d'apc~l de Rome e t non d e cc 
de Turin. 
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